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Mission Saharienne Augiéras-D râper, 1927-1928,

Larves de Dytiscidës,

par M. Henri Bertrand,
Docteur ès sciences.

Plusieurs larves de Dytiscidës ont été recueillies avec les imagos;

quelques-unes n’ont pu être identifiées spécifiquement et certaines

appartiennent à des espèces dont les premiers états étaient encore

inconnus
(

x
).

DYTISCIDAE.

LACCOPHILINAE.
G. Laccophilus leach.

Laccophilus SP.

Larve adul e de 7 mm.
La tête mesure 1 m

/
m

, 35, les derniers segments 0 m
/
m,40et 0 m

/
m

, 70,

les cerques 2 millimètres.

La tête est assez allongée, les tempes pas très accusées, les

cerques de longueur moyenne.

Fig. 1 —Laccophilus
,

sp. Tête de la larve, face dorsale.

Les tempes sont armées de quatre épines, les cerques possèdent
des soies longues, assez grêles.

(
l

)
L’identification des espèces a été basée sur les renseignements communiqués par

M. de Peyerimhoff d’après l’étude des matériaux recueillis tant par M. Monod que
par lui-même.
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Coloration d’un jaune roux, à peine teinté de roux, avec des

taches confuses, sur les parties cornées; les régions membraneuses
sont blanchâtres.

La tête est entièrement claire, les taches antennaires, brunes,

sont petites mais bien nettes; les palpes et les antennes sont clairs,

les mandibules rougeâtres (fîg. 1).

Les pattes et les cerques sont légèrement teintés de gris.

Cette larve ne peut être rapportée au L. hyalinus de Geer, dont
elle diffère par la forme de la tête et la coloration.

Une larve des mares de l’Oued Arak, au Tahount Arak(Mouydir),
octobre 1927.

HYDROPORINAE.
G. Hydrovatus Motsch.

Hydrovatus sp.

Larve adulte de 3 mm,20.

La tête mesure 0 mm,80, la corne frontale 0 mm,30, les derniers

segments 0 mm,16 et 0 mm,40 et le premier article des cerques 0 mm,20.

Coloration brun jaunâtre sur les parties cornées, les régions mem-
braneuses blanchâtres.

Fig. 2. — Hydrovatus clypealis Sharp. Larve adulte.

J’ai recueilli en 1923 à Libourne (Gironde) une larve appartenant
vraisemblablement à Y H. clypealis Sharp (fîg. 2); cette larve offre

des caractéristiques d’ordre générique très nettes, que l’on

trouve chez la larve ci-dessus décrite. Toutefois aucun imago n’a
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été recueilli ni par M. Th. Monod ni par M. P. de Peyerimhoff
(Ag. 3).

Une larve du rédir de Tigueurt (Tassili de Timissao), 21 no-
vembre 1927.

G. Hyphydrus Illig.

Hyphydrus africanus Sharp.

Larve adulte de 4 mm. à 5 mm. (contractée). La tête mesure

Fig. 3. —Hydrovatus, sp. Tête de la larve, faee dorsale.

l mm,20, la corne frontale 0 mm,65, les derniers segments 0 mm,35

et 0 mm,10 (les cerques ont été brisés).

Coloration brun varié de jaune sur les parties cornées, les régions

membraneuses blanc jaunâtre.

Le cou est clair, jaune, le reste de l’épistome paraît brunâtre

Fig. 4. —Hyphydrus africanus Sharp. Tête de la larve, faee dorsale.

assez clair; les aires ocellaires sont jaunâtres, la corne frontale est

entièrement claire, jaune, pâle. Les palpes et les antennes sont

jaunes, les mandibules rougeâtres (fig. 4).

Le pronotum est jaune, sans taches, au bord antérieur; le méso-
notum, le métanotum et les cinq premièrs segments de l’abdomen
ont les scuta bruns, concolores; les segments suivants sont jaunes,

le dernier toutefois brunâtre à la base du prolongement postérieur.

Cette larve se rapproche assez par sa coloration de celle de

PH. scriptus Auré, recueillie à Madagascar.
Une larve adulte de l’Oued Tajmout (Mouydir), 21 octobre 1927.



Fig. 5. —Deronectes Clarki Wol). Larve adulte.
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G. Deronectes Sharp.

Deronectes Clarki Woll.

Larve adulte de 6 mm. à 7 mm(fig. 5). La tête mesure l mm,25,

la corne frontale 0 mm,40, les derniers segments 0 mm,30 et 0 mm,40,

le premier article des cerques 2 mD1,10 à 2 mm,40 et le deuxième ar-

ticle 0 mm,65 à 0 mm,80 (y compris la soie subterminale de 0 mm,15

environ).

La corne frontale de longueur moyenne est sinuée, comme chez
les larves des D. elegans Panz et D. Sansi Auré (Sg. Potamodyles
ZiM.)dont cette larve se rapproche également par l’absence de soies

Fig'. 6. —Derowcies Clarki Woll. Tête de la larve, face dorsale.

natatoires aux tarses antérieurs, et les cerques annelés, à soies nom-
breuses.

Coloration jaune, variée de brun sur les parties cornées, les régions

membraneuses blanchâtres.

Le cou est brun avec deux taches claires, le vertex est également
brun à taches claires à peine définies sur les côtés largement éclair-

cis; une bande brune souligne la suture frontale, cette bande pro-

longée en avant sur l’épistome vers la base de la corne frontale

jaune ainsi que le reste de l’épistome, à peine assombrie à l’extré-

mité. Palpes et antennes sont légèrement tachés de brun à l’extré-

mité, les mandibules rougeâtres (fig. 6).

Le pronotum est jaune avec deux bandes longitudinales brunes,

parfois onduleuses, continues, assez larges, les angles postérieurs

tachés de brun. Le mésonotum est brun au milieu, jaune taché de

brun sur les côtés, le métanotum avec une large tache claire trans-

vers est brun ou confusément éclairci sur les côtés.

Le premier segment de l’abdomen offre la mêmecoloration que
le métanotum; le deuxième et le troisième segments sont clairs

avec quelques taches brunes confuses, assombris notamment dans
la région centrale; les quatrième, cinquième, sixième et septième
segments, brunâtres sur les côtés, ont une tache claire centrale, le

sixième et surtout le septième plus clairs sur les côtés.
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Le huitième segment est brun, plus sombre au niveau du pro-

longement postérieur.

Les præscuta sont bruns, au moins vers la région médiane.
Les pattes sont jaunes, tachées de brun; les cerques jaunes à la

base, la moitié distale du premier article et le deuxième article

bruns.

Larve au deuxième stade de 2 mH1,50 (contractée).

La tête mesure 0 mm,90, la corne frontale 0 mm,35, les derniers

segments 0 mm,15et0 mm
, 20, le premier article 0 mm

, 40 et le deuxième
article 0 mm,60 (soie subterminale de 0 mm,10 comprise).

Coloration voisine de celle de la larve adulte : tête semblable;
pronotum clair à quatre taches brunes; mésonotum sombre
éclairci sur les côtés, le métanotum et les deux premiers segments
de l’abdomen à tache claire centrale, les autres segments assez

clairs, le dernier brun assombri en arrière.

Larvule de 2 mm,40 (au terme de la croissance).

La tête mesure 0 mm,55, la corne frontale 0 mm,15, les derniers

segments 0 mm,10 et 0 mm,15 ,
le premier article des cerques 0 mm,85

et le deuxième article 0 mm,85 à 0 mm,90 (la soie comprise).

Coloration sombre : tête d’un gris brunâtre plus foncée que le

corps, la corne frontale un peu éclaircie et les aires ocellaires jaune
pâle; scuta dorsaux gris, presque concolores, pattes et cerques gris.

La première larve connue du genre est celle du D.
(
Oreodytes )

halensis P. (Schiôdte, 1864) ,
ultérieurement la diagnose générique

a été faite d’après diverses larves paléarctiques (Bertrand, 1928).

Les larves des Deronecîes,k la sortie de l’oeuf, n’ont que sept soies

sur les cerques comme les larves des Hydroporus

;

mais dès la pre-

mière mue apparaissent sur ces organes des soies plus ou moins
longues et souvent très nombreuses, notamment chez les Potamo-
dytes Zim.

Six larves de Tamannasset (Hoggar) : trois larves adultes, une
larve au deuxième stade et une larvule d’un canal (seguia) d’oc-

tobre 1927, une larve adulte d’un bassin au nord du poste, du 4 no-

vembre 1927.

DYTISCINAE.

G. Eretes Cast.

Eretes sticticus L.

Larve adulte de 20 mm. à 25 mm. (fig. 7). La tête mesure 2 mm,80,

les derniers segments l mm,90 et 2 mm,90, les cerques l mm,20 à

1 mm,50.

Coloration d’un jaune roux, souvent varié de brun noir sur les

parties cornées, les régions membraneuses blanchâtres.
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Fig. 7. —Entes sticlicus L. Larve adulte.
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Variable: certaines larves sont tachetées de brun noir, d’autres

claires, presque concolores.

Chez les premières la tête est jaune roux, le cou étant clair, le

bord du foramen seul d’un brun noir, l’épicrane taché de brun avec
deux taches antérieures de part et d’autre de la tache antennaire
indistincte et des taches sur les tempes dont deux grandes et de
plus petites en avant du sillon cervical; sur l’épistomc les aires

pharyngiennes sont mouchetées de brun, les angles frontaux bruns.
Les palpes et les antennes sont clairs, l’extrémité des palpes

labiaux à peine assombrie, les palpes maxillaires bruns à l’extrême

Fia;. 8. —Eretes sticticus L. Tête de la larve, face dorsale.

pointe, la partie distale de l’avant-dernier article et le dernier

article des antennes bruns; les mandibules sont rouges vers l’ex-

trémité, noirâtres au bord interne.

Les scuta thoraciques et abdominaux d’un gris jaunâtre sont
ornés de petites taches brunes en traits ou en points, les præscuta
d’un brun pâle vers la région médiane, les liserés præscutaux d’un
brun noir.

Les pattes jaunes sont à teinte teintées de brun au niveau des

articulations, les cerques jaune grisâtre.

Chez les larves claires, la tête (fig. 8) est entièrement jaune, les

taches antérieures de l’épicrâne persistant seules; les scuta thora-

ciques et abdominaux sont clairs, immaculés (parfois on remarque
deux petits traits bruns sur le pronotum), les liserés præscutaux
seuls d’un brun noir.

La larve de VEreles sliclicus L. a été découverte par Valéry-
Mayet dans le rédir Timiat près du Chott Fedjig dans le Sud Tuni-

sien; une première description a paru en 1887. Plus tard (1901),

Meinert a réétudié les matériaux de Valéry-Mayet; enfin cette

larve a été encore observée par Nowrojee à Puser dans l’Inde (la
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notice assez brève de cet auteur accompagnée d’une fort belle

planche en couleurs).

Les larves recueillies par Valéry-Mayet et Nowrojee étaient

bien pigmentées.
La larve d eVEretes sticlius L. offre des caractères génériques très

nets; Meinert a signalé notamment l’aspect du labium à prolon-

gement ligulaire très court armé de longues épines (cet auteur in-

dique quatre épines; j’en ai observé cinq chez la larve figurée ici).

Trois larves adultes : une bien pigmentée des mares du Tahount
Arali (Mouydir) d’octobre 1927, deux autres claires, l’une égale-

ment du Mouydir (Oued Tajmout, 21 octobre 1927) et l’autre du
rédir de Tigueurt (Tassili de Timissao) du 21 novembre 1927.

G. Gybister Cart.

La larve du C. laleralimarginalis de Geer, déjà connue de

Rosel (1791) a été étudiée \ ar Schiôdte (1864). Ultérieurement
on n’a pu décrire que les larves de deux autres espèces dont celle

du C. Iripundaius Oc. (Xambeu, 1904), et encore les diagnoses

auraient à être précisées.

Le Muséum d’Histoire Naturelle de Paris possède des larves

appartenant à une vingtaine d’espèces différentes que l’on ne peut
malheureusement identifier.

L’aspect du clypéus, trilobé chez ces larves, paraît un des élé-

ments essentiels pour la diagnose des espèces; c’est en l’utilisant

que j’ai pu notamment dresser le synopsis suivant pour les larves

d’Afrique qu’il m’a été possible d’examiner (1928).

A. Lobes du clypéus à bord denticulé.

—Lobes latéraux très largement écartés du lobe médian,
presque effacés, découvrant la lèvre inférieure == 1. Cybisler sp.—Lobes latéraux moins écartés, bien nets, cachant la lèvre

inférieure = 2. Cybisler sp.

B. Lobes du clypéus à bord entier, droit ou sinué, plus ou moins
écartés du lobe médian.

I. Lobes latéraux assez écartés du lobe médian.
I a. Non sinués.—

- Lobes latéraux larges, à bord droit = 3. Cybisler lateralimar-

ginalis de Geer.
—Lobes latéraux étroits à bord un peu onduleux = 4. Cybis-

ler sp.

I b. Sinués = 5. Cybister sp.

II. Lobes latéraux peu écartés du lobe médian.
II a. Non sinués.

—Lobes latéraux à bord un peu concave, tête étroite, très allon-

gée, palpes et antennes grêles et très longs, 6. Cybisler sp.
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— Lobes latéraux à bord non concave, tête élargie en avant,

assez courte, palpes et antennes moins longs = 7. Cybister sp.

II b. Sinués.

—Coloration roussâtre = 8. Cybister sp.

—Coloration noirâtre, lobes latéraux moins profondément
sinués = 9. Cybister sp.

Tous ces types larvaires ont été recueillis à Madagascar par
M. Waterlot; trois ont été trouvés également sur le continent;

deux fort curieux
(
Cybister sp. 1 et Cybister sp. 6) dans le Mozam-

bique (G. Vasse, 1906) et un troisième
(
Cybister sp. 7) dans l’archi-

pel Kouri du Tchad et au sud de Ngouri dans le Kanem (Cheva-
lier, 1904).

Les deux larves de Cybister recueillies par M. Th. Monod, pa-

raissent fort voisines, sinon identiques des types Cybister sp. 7 et

Cybister sp. 8.

L’une d’elles ne peut être rapportée qu’au Cybister tripunclatus

Ol.

Cybister tripunclatus Ol. { —Cybister sp. 7).

Larvule de 17 mm. à 22 mm.
La tête mesure 2 mm,50 (largeur : l mm,80), les derniers segments

1 mm,70 à 1 mm,80 et 3 mm,80 à 3 mm,90.



—391

La tête est rétrécie vers l’arrière, les palpes et les antennes grêles.

Le clypéus a des lobes latéraux entiers, à bord droit, peu écartés du
lobe médian (fig.‘9).

Les parties cornées sont roussâtres, le vertex semé d’un pointillé

noir, les régions membraneuses grisâtres.

Cette larve est semblable aux larves recueillies à Madagascar
par Geay (1906).

Fig. 10. — Cybister sp. Tête de la larve, face dorsale.

Deux larvulcs des mares du Tahount Arak (Mouydir) d’oc-

tobre 1927.

Cybister sp. ( Cybister 8).

Larvule de 29 mm.
La tête mesure 2 mm

, 50 (largeur : l mm,70),les derniers segments
2 mm,45 et 4 mm,10.

La tête est moins rétrécie vers l’arrière que chez la larve précé-

dente, les palpes et les antennes moins grêles. Le clypéus est diffé-

rent : les lobes latéraux également peu écartés du lobe médian et à
bord entier sont sinués (fig. 10).

La coloration est voisine, mais le vertex n’offre pas de pointillé

noir.

Cette larve se rapproche beaucoup d’une larve de même âge,

provenant de Madagascar (Antsirane, Waterlot)
;

le dernier seg-

ment toutefois paraît sensiblement plus court chez celle-ci.

Une larvule des bords du Niger à Bourem (Soudan), de jan-

vier 1928.

Bulletin du Muséum, 2 e
s., t. II, 1930. 27
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